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Un voyage mystérieux
Je me trouvais dans mon bureau quand, tout à coup mon téléphone sonna. 

Je décrochais :
"Bonjour, Cléa"
- Bonjour."
Je reconnus la voix de ma directrice :
" C'est moi, la directrice. Je vous appelle pour vous demander un petit service.
- Je vous écoute.
- J'aimerais que vous partiez dans la ville de Trafalgar pour y réaliser un petit journal. Vous 
serez accompagnée de votre mari pendant sept jours. Je vous ai choisie, car je sais que vous 
êtes sérieuse et toujours prête a relever des défis."
Je restais silencieuse quelques secondes, surprise par cette proposition :
" Très bien, répondis-je enfin. Quand devrais-je partir ?
- Demain soir à dix-neuf heures. Vous aurez une heure pour préparer vos affaires."
Après cette annonce, je, rentrais chez moi.
Cette nuit-là, je fis un cauchemar étrange. Je me voyais arriver à l'hôtel de Trafalgar. Le 
bâtiment était immense et sombre. Les lumières s'éteignaient une à une, et une silhouette 
aux yeux rouges me regardait depuis la halle.
J'essayais de crier, mais aucun son ne sortait de ma bouche. Soudain, la porte de ma 
chambre claqua violemment...
Je me réveillais en sursaut, le cœur battant. Ce n'était qu'un rêve... Enfin, je crois.
Le lendemain, je retournais au travail comme si de rien n'était. La journée passa lentement. 
Je classais des dossiers, écrit des articles et répondais à des appels. Mais le cauchemar ne 
quittait pas mes pensées.
À dix-huit heures, je rangeais enfin mes affaires, il était temps de partir. 
Mon mari m'attendait devant le bâtiment. Nous prîmes la route en direction de Trafalgar. Le 
trajet se passa dans le calme, mais plus nous nous approchions de la ville, plus l'air devenait 
froid et étrange. 
Lorsque nous arrivons à l'hôtel une femme nous accueillit avec grand sourire :
"Bienvenue, dit-elle. Je suis la gérante de l'hôtel."
Mon mari sembla surpris puis souris.
"Je m'attendais pas à te voir ici, dit-il. " Ils se connaissaient : la gérante était sa meilleure 
amie.

Après nous êtes installés, nous descendîmes dîner. Le repas était délicieux, mais je 
sentais des regards sur moi. Les quatre clients paraissaient... Différents. Pâles, silencieux, 
presque immobiles. 
Nous allâmes nous coucher peu après. En pleine nuit, je fus réveillée par des bruits 
étranges : des pas dans le couloir, des murmures, puis une ombre passa devant notre porte. 
La fenêtre s'ouvrit toute seule et une brise glacial envahit la chambre. 
Je me levais lentement et ouvris la porte de la chambre. Le couloir était plongé dans le noir. 
Les bruits semblaient venir du rez-de-chaussée. J'avançais prudemment quand j'aperçus mon 
mari au bout du couloir.



"Que fait tu ici ? Chuchotai-je."
Il se retourna brusquement. Son regard avait changé. Ses yeux brillaient d'une étrange lueur. 
"Rentre dans la chambre, dit-il d'une voix froide. 
Avant, je peux répondre, un cri déchira le silence. En bas, un client venait de s'effondrer. 
Deux silhouettes pâles se penchèrent sur lui. Je reconnus alors leurs visages, c'étaient des 
vampires.
La gérante de l'hôtel apparut à son tour. Elle regarda mon mari et hocha la tête, comme s'ils 
partageaient un secret.
"Il est temps qu'elle sache, dit-elle calmement."
Mon mari s'approcha de moi...
"Je voulais te le dire... Mais je ne pouvais pas. Cette ville cet hôtel... Ce sont les miens. Je 
protège les vampires depuis des années."
Soudain, l'un d'eux se jeta sur moi. Je criai. Tout devint flou. Des voix, des ombres, puis 
plus rien.

Je me réveillai en sursaut dans notre lit. Le soleil entrait par la fenêtre. Mon mari 
dormait à côté de moi.
L'hôtel semblait normal. Trop normal.
"Tu as fait un mauvais rêve, me dit-il en souriant quand je lui racontai tout." 
Pourtant, en quittant l'hôtel, je remarquai quelque chose d'étrange. La gérante nous observait 
depuis l'entrée.
Son sourire était le même que la veille, mais son regard semblaient percer le mien comme si 
elle savait exactement ce que j'avais vu... Ou cru voir.
Dans la voiture, je restai silencieuse. Mon mari conduisait sans rien dire. Je regardai sa main 
posée sur le volant. J'aperçus une marque sombre sur son poignet, semblable à une morsure. 
Je clignai des yeux. La trace avait disparu.
"Tout va bien ? Me demanda-t-il
Oui... Répondais-je"
Sur la route, Trafalgar s'éloignait lentement. Les événements de la nuit tournaient en boucle 
dans ma tête : les cris, les ombres, les vampires… Était-ce vraiment arrivé ? Ou mon esprit 
m’avait-il joué un mauvais tour ?
En sortant de la ville, je vis un panneau indiquant : « Hôtel de Trafalgar ouvert toute l’année 
». 
Juste en dessous, quelqu'un avait griffonné une phrase presque effacée :
" Une partie de nous y reste toujours."
Aujourd'hui encore, je ne sais pas si cette nuit était réelle... Ou si Trafalgar a simplement 
réveillé quelque chose de sombre en moi. 
Et parfois quand je croise le regard de mon mari dans le miroir, j'ai l'impression d'y voir un 
vampire. 


